
Le dépôt archéologique : conservation et gestion pour un projet scientifique et 
culturel 

Le développement, depuis 20 ans, des fouilles de sauvetage (archéologie urbaine et grands 
tracés notamment) a bouleversé la pratique scientifique et administrative de l'archéologie. Il 
rend la question de la conservation des archives du sol de plus en plus sensible. L'enjeu est la 
pérennité et la transmission du patrimoine archéologique. La conception d'outils structurels 
pour la conservation, adaptés à la situation de l'archéologie moderne, est une tâche 
prioritaire. Parmi ces outils, le dépôt archéologique pourrait être la solution au problème de 
la conservation de séries mobilières extensives et la pièce maîtresse d'un service 
d'archéologie. A la suite d'une table-ronde à Bourges en 1997, le Service d'Archéologie 
Municipal a organisé des rencontres à l'échelle nationale autour de cette question. Elles se 
voulaient ouvertes aux spécialistes officiant dans les musées, les services d'archéologie 
(collectivités territoriales et Ministère de la Culture), les laboratoires de restauration, les 
équipes de recherche (CNRS, universités) et dans le secteur privé. 
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